
Zeitschrift: Pionier : Zeitschrift für die Übermittlungstruppen

Herausgeber: Eidg. Verband der Übermittlungstruppen; Vereinigung Schweiz. Feld-
Telegraphen-Offiziere und -Unteroffiziere

Band: 19 (1946)

Heft: 7

Artikel: La radio norvégienne sous l'occupation

Autor: U.I.R.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-563465

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte
an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in der Regel bei
den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Siehe Rechtliche Hinweise.

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les

éditeurs ou les détenteurs de droits externes. Voir Informations légales.

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. See Legal notice.

Download PDF: 05.05.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-563465
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=en


19. Jahrgang PIONIER 1946, Nr. 7

und V10 für eine maximale Ausgangsleistung von 18

Watt vorgesehen. Ausgangsseitig erhält der Verstärker
zwei Lautsprecheranschlüsse mit 500 Ohm und 5000 Ohm
Impedanz, während gitterseitig ein anodenspannungsfreier

Kopfhöreranschluss (Klinke) vorgesehen ist. Das
Gerät besitzt neben dem Netzschalter einen
Anodenspannungsschalter mit Parallelbuchsen an der
Chassisrückseite, der als «Sende- und Empfangsschalter» dient.

Der Super «Skyrider» ist mit 4 Metall- und 7
Glasröhren bestückt.

Röhrenbestückung:
VI 6K7 V3 6J5 V5 6IC7 V7 6R7 V9 6V6 Vll 5Z3
V2 6L7 V4 6K7 V6 6K7 V8 6J7 V10 6V6

Die Generalvertretung für Communications-Empfän-
ger in der Schweiz hat die Firma John Lay, Hirschengraben

40, Luzern.

La radio norvegienne sous l'occupation

Lorsque les forces allemandes envahirent la Norvege,

au printemps de 1940, on venait d'entreprendre
la construction de la nouvelle Maison de la radio de la
iNorsk Rikskringkasting», construction qui fut pour-
suivie par l'occupant. Toutefois, lorsque celui-ci fut
«ntraint de quitter la Norvege, il ne laissa pas grand
those des installations radiophoniques ä part les
revetements de marbre du hall et des grands escaliers.

Le 9 avril 1940 dejä, soit le premier jour de l'agres-
sion allemande, la station et le studio d'Oslo furent
occupes militairement, et les Allemands entreprirent
immediatement d'utiliser les installations ä des fin de
propagande. Le commissaire du Reich assuma l'admi-
nistration de la radiodiffusion, et peu apres congedia le
directeur general et le chef des programmes.

Des le commencement de la guerre, un certain
nombre de collaborateurs de la radio d'Oslo s'etaient
rendus ä Elverum, dans le but d'y creer un organisme
independant derriere les lignes norvegiennes. Cette
&ctwite fut entreprise dans des conditions souvent des
plus primitives, et avec le concours de milieux de la

presse et d'ecrivains, dont la celebre romanciere Sigrid
tfndset. Les emissions patriotiques se poursuivirent au-
delä de la rupture du front militaire norvegien.

D'autres collaborateurs de la radio, toutefois, d'ac-
cord avec les autorites norvegiennes, retournerent ä
Oslo afin d'y reprendre leur activite. On estimait en
effet, d ans les milieux norvegiens, qu'il etait utile que
le travail radiophonique normal se poursuivit dans la
mesure oü il servait les interets nationaux. A maints
egards, il fut possible de contrarier la propagande nazie,
mais cette forme d'activite devint par la suite toujours
plus difficile, et l'ete de 1940 fut pour la radiodiffusion
norvegienne un temps douloureux d epreuves. A ce
Point que le renvoi, en automne 1940, de presque tout
l'ancien personnel radiophonique, fut enregistre avec
Ml reel soulagement.

Cependant, nombre de collaborateurs de la radio
norvegienne avaient pu s'installer ä Londres, oü ils
collaborerent avec le BBC sous la direction de Torlav
Oeksnevad. La BBC fournissait, dans le cadre des
emissions destinees ä la Norvege, toutes les nouvelles
d'interet international et les nouvelles des fronts de

guerre. La radio norvegienne ä Londres fournissait, de

son cote, toutes les nouvelles relatives ä la Norvege.
Londres procurait egalement des commentaires aux
informations, des causeries, de courts programmes
recreatifs (par exemple des couplets ironiques sur le
compte de Quisling). Le directeur de l'ensemble de ces
programmes, Torlav Oeksnevad, prononqa tous les
dimanches, durant cinq annees consecutives, une
allocution radiophonique destinee aux Norvegiens, dans

laquelle il encourageait scs compatriotes ä la
resistance.

Nombre des collaborateurs de la radio demeures au

pays prirent part aux activites clandestines de
resistance, et certains d'entre eux durent par la suite quitter
le pays. Mais quclques-uns des membres restes ä la
radio d'Oslo sous le regime nazi prirent part egalement
aux activites clandestines.

Lorsque la guerre approcha de sa fin, des plans
furent etablis en collaboration avec les dirigeants du
Front patriotique pour reconquerir le contröle de la
radiodiffusion, si bien que le 9 mai 1945 les emissions
de la «Radio norvegienne libre» se firent entendre ä

nouveau. D'abord la «Norsk Rikskringkasting» retransmit

encore des emissions de Londres; mais des fin juin,
eile fut en mesure d'organiser de nouveau ses
programmes ä Oslo meme.

Depuis lors, la radiodiffusion norvegienne travaille
energiquement pour s'etablir sur des bases analogues
ä celles d'avant 1940 (ce qui est une täche particuliere-
ment ardue, les installations techniques apparaissant
aujourd'hui fort defectueuses), et contribuer de son
mieux ä la reconstruction du pays. (U1R.)

Die Anfänge des sowjetrussischen Rundfunks

Vom Standpunkt des Sozialismus aus gesehen,
bedeutet der Rundfunk für die führenden Kreise Russlands
das wirksamste Mittel zur kulturellen Hebung der
Arbeiterklasse.

Schon im Jahre 1919 wurden in Russland die ersten
Rundfunkversuche in Nijni Novgorod unternommen. Im
August 1922 errichtete man eine noch leistungsfähigere
Station, und vom Dezember 1923 an stand ein
regelmässiger Rundfunkdienst in Betrieb.

Lenin war sich gleich zu Beginn dieser Versuche der
späteren Bedeutung dieses neuen Ausbreitungsmittels

bewusst. Von 1921 an folgte er persönlich der Einrichtung

der Station von Moskau und veranlasste die rasche
Beendigung der Bauarbeiten. Er beschleunigte ferner
die Herstellung der Empfangsgeräte und Lautsprecher,
die das öffentliche Abhören der Rundfunksendungen
ermöglichen sollten.

Seither wurde das Rundfunknetz stets weiter
ausgebaut, um die Programme der ganzen Arbeiterschaft
der USSR zugänglich zu machen. Von 1925 bis 1926
wurden dreissig Sendestationen mit 1 oder 2 kW
errichtet. Da der Empfang in den entfernten Gegenden
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